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I ADMINISTRATION relier à celui que le gouvernement 
doit faire poser, l’été prochain, 
entre l’Ile de Sable et la terre ferme.

Les démocrates de la Caroline du 
Sud ont l’intention de se faire re 
présenter à l’installation du prési 
dent Cleveland, par plus de trois 
mille planteurs portant des chemi 
ses rouges.

Les constructeurs de navires de 
la Tyne, de la Clyde et de la Mer
sey, en Angleterre, sont à traverser 
une crise terrible Ils se voient 
contraints de congédier oresque 
tous leurs ouvriers.

Nouvelles GénéralesAu reste, elle ne l’espère pas. 
Dans ses articles mômes, elle essaie 
de les justifier au mépris de toute 
logique et de toute bonne foi.

Elle appuie, à plusieurs reprises, 
et cerles, nous en sommes grande
ment édifié, sur l'obéissance due 
aux évêques. Ne sait-elle point 
que les laïques sont aussi stricte
ment tenus à l’obéissance que les 
prêtres et qu’il y a une loi cano 
nique, défendant de déférer un 
prêtre à un tribunal civil sans une 
permission de l’évêque.

Elle admet que le urètre a le 
droit, avec la permission de son 
évêque (comme, soit dit en passant, 
le R. F. Fillâtre l’avait claiiement 
fait observer dans le passage même 
cité par la Patriei, elle admet, 
avons nous dit, que le prêtre a le 
droit et même le devoir d’interve
nir toutes les fois qu’une question 
de dogme ou de morale est en jeu. 
Maintenant, sera-ce un juge laïque, 
voire même quelque fois un juge 
protestant ou impie, qui pourra 
juger sainement si réellement le 
prêtre a outrepassé ses droits et son 
devoir ? Voyons ! le bons sens suffi 
rait, à défaut des lois positives et 
absolues de l'Eglise, pour dire qu’il 
n’en saurait être ainsi. Si un p rii 
ou un homme politique a lieu ou 
croit avoir lieu de se plaindre d’un 
prêtre, la voie est toute tracée pour 
les catholiques. Il cite ce prêtre 
devant son évêque et il en obtien 
dra justice. Comment la Patrie si 
souple devant l’autorité épisco, ale, 
quand celle ci restreint la juridic
tion du prêtre, se refuse-t-elle à lui 
reconnaîtje le pouvoir de juger son 
subalterne et de prononcer sur 
l’étendue de ses droits et de ses 
devoirs?

La politique, vue de haut, n’a 
jamais été la politique de l’organe 
libéral. Aussi, n’avons nous été 
nullement surpris de lire dans la 
Patrie les comparaisons d’ass-z 
mauvais ton par lesquelles elle a 
voulu saper l’autorité politique du 
prêtre. Chassez la nature ; elle re 
nient au galop, Grossière par ins
tinct, elle a retrouve les bouffon
neries de Cyprien, un moment 
oubliées, pour dire à notre clergé : 
vous n'entendez rien en politique. De 
fait, nous le croyons vo'ontiers, 
pas un seul prêtre n’entend que.que 
chose à cette politique étroite, anti
patriotique et révolutionnaire qui 
est celle de la Patrie. Nous ne 
croyons pis non plus que ce soit de 
celle à que le Rév. Conférencier ait 
voulu parler. Mais, avec lui, nous 
aimons à redire : l’histoire se lève 
toute entière pour crier bien haut 
que les évêques des premiers siè 
des, les moines du moyeu-âge et 
les missionnaires de tous temps ont 
été les plus sûrs et les plus fidèles 
gardiens de la force des nations. La 
foi, développée par la théologie, 
la raison, fortifiée par la philoso 
phie, ne 8ont-°lles pas les seuls 
guides de l’homme vers le progrès 
spirituel et temporel, c’e^t-à dire 
vers la seule vraie civilisation ? Or 
qui, plus que le prêtre, a étudié 
ces scienci s, et qui, plus que lui, 
connaît la vraie notion de l’homme, 
considéré soit eu lui même, soit 
dans la société ?

AFFAIRES m CEIDÉUIBLESÀ
B »rber est tombé de nouveau au 

po avoir du Mahdi.

Douze maisons ont été détruites 
hier à Turin par un incendie.

Lord Tennyson publiera au mois 
d’ioût un nouveau poème intitulé : 
44 Freedom.”

Les fièvres scarlatines font des 
ravages à S mthvillé et à H^mps- 
t ad. Toutes les écoles sont fermées.

Giâce à un abaissement de la 
température le choléra a cesse 
■t'inspirer des craintes sérieuses à 
Paris.

Sa Grandeur Mgr l’archevêque 
de Quebec a dû s’embarquer jeudi 
à Liverpool, avec M. l’abbé Begin, 
pour revenir au pays.

On annonce qu’au syndicat an
glais vient d’achet- r pour 810,000, 
000 de debentures du chemin de 1er 
Pacifique Canadien.

Les industries que la crise affecte 
le plus en Angleterre sont celles 
du coton, de la poterie, de la cons
truction des navires et des mines.

Quatre grands vapeurs embar 
quenl chacun m ile hommes a 
A g -r pour renforcer l’armée 
française en Chine.

Nons’regrettons d’apprendre que 
M. l’abbe Roussel, directeur de 
l'Université Laval à Québec, est 
dangereusement malade.

On commence à se préoccuper, 
en Europe, de l’action de la Russie 
qui augmente sa flotte sur la Mer 
Noire.

On prêle au gouvernement alle
mand l’intention d’annexer à l’Em
pire germanique plusieurs Les de 
l'Océan Pacifique.

Un journal américain prétend 
que le chômage dans les Opérations 
minières fait perdre à la Pennsyi 
vanie plus de 820,000,000 par an - 
né;.
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Bonnes couvertes blanches, seulement $2.00 la paire. 
Bonnes couvertes grises, seulement $1.25 la paire.
Goto i gris, en q elqtie quantité que ce soit, 31e la verge. 
Coton blanc de 30 ptmees, valant 12c vendu poifr 8c la vg. 
Flanelle écarlate tout laine, seulement 12]o la verge. 
Tweeds tout laine, 50c la verge.

IULIEN. Impressions de LUXE et de COMMERCE 
exécutées avec soin et promptitude, en 
plusieurs couleuis, Argmt, Or, Bronze, 
etc., d’un fini supérieur.

zeTPRIX TRÈS RÉDUITS*®»

Les ordres envoyés par la Poste reçoivent 
e attention toute spéciale et sont exécu- 
avec soin.
S'adresser à

Mr F Administrateur du
44 CANADA,”

Ottawa.

On a commencé en Angleterre 
les préparatifs pour célébrer digne
ment le cinquantième an inversai r 
de l’accession de la reine Victoria 
au trône d’Angleterre. L’évène 
ment n’aura lieu qu’en 1887 *
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, SÉANCE D’INAUGURATION 
L’inaugiu-ation des cours du 

Cercle des Fimillesde l’Institut aura 
heu DIMANCHE prochain, le 30 
courant.

Le R, P. Filiatre, O M.I., fera la 
conférence. Sujet: 44 De la marche 
de la civilisation dans le moud* 

Comme par le passsé, il y aura 
chant et musique.

Notre Retraite du Commerce
DE D BIT AIL.

Comme nous nous retirons du commerce de détail, toutes 
nos marchandises vont être vendues à des sacrifices énormes. 
Chapeaux ornés pour dames valant 50c à $5 chaque. 
Chapeaux non ornés valant 10c à $2 chaqae.
Les fleurs et les plumes pour chapeaux sont aussi sacrifiées il 

moitié prix.
Les manteaux et pardessus pour dames se vendent au-dessous 

du prix coûtant.
Venez vite et faites vos achats.

LE CANADAdu flf Godent
Ce sirop est prépa
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tion de6 professeur» 
de V E oie de Méd 
due i de Chirut» 
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POLITIQUE
P ae£

HI. M. J. Cain» Locataire et Gérant 
A. Sprague, Directeur d'amusements
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Le R. P. Fillâtre peut se flatter 
d’avoir procuré aux lecteurs de la 
Patrie le plaisir de lire quatre arti
cles tels qu’ils n’en goûtent pas 
souvent. Modérés, calmes, assez 
logiques, ils avaient en outre le 
mérite de contenir une foule d 
principes inattaquables. Ils n’étaient 
au reste que le développement des 
idées exposées par le conférencier 
et résumées par nous. Rien de ce 
qui sent l'homme de parti n’avait 
transpiré dans le cours de la con 
férence; et même, si notre mémoire 
ne nous fait pas défaut, le R. Père 
avait déclaré formellement ne voit 
loir en rien faire de cette question 
une question de libéraux et de con 
servateurs. C’est pour cela qu'il 
avait dit “ des h .mines intéressés ” 
et non un parti intéressé à nier ce 
droit au prêtre. Nous ne compre 
nous pas comment l’écrivain de la 
Patrie n’a pas vu cette nuance 
d’expression pourtant si évidente, 
ni pourquoi il s’est évertué à laver 
son parti d’une pareille faute. Ne 
serait-ce point que le cas n'est pas 
clair pour tout le monde ?

Nous ne connaissons point les 
idées politiques du R. P. Fillâtre ; 
mais, nous ne serions point prêt à 
dire, avec l’écrivain de la Patrie, 
qu’un homme “ de sa valeur intel
lectuelle" et livré depuis nombie 
d’années à des études sociales et 
politiques, n’a pas, après onze ans 
de séjour parmi nous, pu se for
mer une idée juste de ce qui se 
passe ici. Arrivé au Canada dans 
la maturité de l'âge, élevé au cen 
tre d’une population plus semblable 
à la nôtre qu’à celle des trois quarts 
et demi de la France, et dès son 
enfance témoin d-^s luttes livrées 
là-bas à la religion et aux principes 
sociaux, il nous semble qu’il est 
dans de bonnes conditions pour 
connaître et juger.

Que la Patrie soit tranquille 
cependant ; il n’a point prononcé 
de jugement. Mais, ce que nous 
ne voudrions point assurer, c’est 
que d’autres aient été aussi réser 
vés. li n’y a pas assez longtemps 
que les procès pour influence indue 
sont vidés, pour que la Patrie puisse 
espérer qu’ils sont ensevelis dans 
lin éternel oubli.

CHEZoffertes 
sr la sa

LUNDI, 24 NOVEMBRE
Melle NATAT1E DÉSI3ÉE ifUÏÏI n min

DO THÉÂTRE DIB II;iBouif 3B-Parisiennes
On fera connaître au publie les côlébriéts 

suivantes • *‘ l.a Reine de l’Opéra Bouffe ” 
M le NATALIE DESIREE, M HaRRY 
SHAY, le Roi des Comédiens K hiopiens, et 
M. illie Gaylor, MM. Gibson et Bi'ii ey, 
Mlle Minnie Dixon, Tbos. Galvin, MM. Ri
cardo et Fits. M le Alice Evans, MM. War
den et Philipps, M. Wm Boyle et M. Arthur 
Sprague.

Une combinaison brillante de talents for
mant comme ensemble

'klLIJJf rianada et les Etats

66 & 68 Rue SPARKS.BOUTEILLE.

JalsE, Chimiste.
MCLtt

CHAPEAUX1 ». LÂVERDURE
MAGASIN GÉNÉRAL ÜKD’AUTOMNELA HUS FORTE TfllUPE de la SAISON

FERRONNERIEMatinées : Mardi, Jeudi et Samedi. 
Prix d’entrée :

LE SOIR. 16, 20, 80 et 60 Cent», 
L’APRÈS-MIDI, 10 et20 Vents.

Grande variété de Chapeaux pour 
hommes, enfants, etc, à des 

prix très réduits.Le gouvernement français se pré 
pare à imposer des droits sur les 
liqueurs enivrantes et à diminue 
i* s frais de passage sur les chemins 
de fêr.

Un dit que le gouvernement chi
nois offre de p.iyer un indemnité 
de soi xante quinze millons dr francs 
à la France, mais que celle-ci ré 
clame deux cent cinquante millions.

Nous avons reçu ces jours der 
mers de magnifiques cartes repré
sentant les principales bâtisses et 
les terrains de l’Exposition Univer
selle de la Nouvel e-Orleans.

1

FOURRURES Vous trouverez chez moi tout ce 
qu’il faut dans cette lignei. L. I HLM, L. L. 11.' C AVOCAT

124 Rue PRINCIPALE, Hull

45 Rue MURRAY, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

Ou ils, Clous, Câble, Chaîne.
Eto.

Peintures, Huiles, Vernis, Vitres, Mastic,
Etc.

Assortiment complet de Fourrures 
de toubs e-pèces, tel que

Robe# pour voilure*. (Httois, 
.11 mite au*. Main «lions, 

(,'awque*. etc. chez
A VENDRE H. L. COTE Comme par le passé uu assorti

ment complet deAAA Cordes de bois. S’adresser à W. 
KL)U ° McKay, rue Sussex et M La- 
w w wpoinie, marché By, ou à O. A. Roc- 

07, rue Ca heart.
128, Rue Rideau QUINCAILLERIE. 

69&71 Rue WILLIAM
que, No

Ma:dougall, Mac 'ouga l & Belcourt,Une dépêche spéciale au Mail dit 
que M. Gladstone acceptera proba
blement une place de Pair et se 
retirera de la Chambre des Commu 
nés à la fin de la session.

La ville de Montréal travaille ac
tivement à préparer une digne et 
brillante récept.on à sir John A. 
Macdonald, à son retour d’Angle
terre.

M E. B. Garneau, lieutenant de 
la batterie de camp4gne de Québec, 
a été nommé aide d; camp auxiii 
aire du nouveau Lieutenant Gou 
verueur, l’honorable M. M sson.

Le Pari"-Canada annonce l’arrivée 
en France de nos deux célébrés 
compatriotes. M.et Madame Prume, 
et il prédit à ces artistes uu brillant 
succès sur le nouveau théâtre où 
ils vont apparaître.

Le gouvernement du Portugal 
ayant renouvelé les concessions 
accordées autr- fois à une compa
ti, ie de capitalistes anglais pour 
poser un cable sous marin aux 
Açores, cette compagnie va deman
der au gouvernement fédéral l’au 
torisation de poser l’extrémité de ce 
cable sur Vile d Sable, pour le

mm AVOO TS, PROCUREURS
Agents pour les affaires de la 1 

prém-, le Pa-lemert, et des Départements 
du Canada, àc.

“Scottish Ont rio Chambers" toin des 
rues Sparks et Klvin, Ottawa.

Hon. Wm Macdouoall
Frank M Macdouoall.

N A Bklc^ürt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belcourt, membre du 

d’Ontario et de celui de Québec, s* 
aussi des affaire? requérant 
dans cette dernière Province!

Cour Su-COUSE
AVIS AUX ENTREPRENEURSP. O'MEARA] M

RUE GEORGE DES SOUMISSIONS cachetée? adressées 
au soussigné, *t portant la suecription 
“Soumission pour devants de boites aux 
lettres," se ont reçues junqu’à lundi, le 15 
du mois prochain, inclusivement, pour la 
fourniture d’environ 10,000 levants de boi
tes aux lettres pour bureau de p >ste:

Les personnes qui se proposent de soumis 
sionner peuvent obtenir des formule? de 
soumission, les devis et autres renseigne
ments 6i s’ad ess >nt k ce département.

Les soumiseiounaires devront soumet’re 
en même temps que leur a .umisaion un 
échantillon de la boite qu’ils sont prêta à 
fournir.

Les soumissionnaires devront se rappeler 
que les soumissions doivent être faites 
sur les formules imprimées et signées par 
les soumissionnaires mêmes.

Le département ne s’engage pas, nôan- 
r ni la plus basse ni aucune

Par ord

i]
AVIS AUX ENTREPRENEURS. C. R.

reparée, décorée et 
u tes les

8 Modernes
DES SOUMISSIONS cachetées etad*essêes 
ausoussigné et uortanila-1 iscription “Sou
mise on pour Ascenseur Hydrauliqu », nou
vel édifice public, Hamilton," seront reçues 
à ce bureau jurqu’à SAMEDI, le 13 jour de 
Décembre prochain, inclusivement, pour 
installer dans le susdit édifice un Ascenseur 
à force hydraulique destiné aux personnes 
et au fret.

Un pourra se procurer les 
générales, des formules d 
tous les i 
sant à c 
le 24 i'u cou ___

Les soumissions devront être faites sur 
les formules imprimées fournies.

On devra envoyer avec la soumission un 
chèoue de banque accepté, fait payable à 
l’ordre de l’honorable Ministre des Travatx 
Publics,pour une orame égale à cinq pour 
cent du montant de la soumission. Ce 
chèque sera confisqué si le soumissionnaire 
refuse de signer le contrat sur demande de 

faire, ou s’il ne le remplit pas intégrale- 
Si la soumission n’est pas acceptée, 
le sera remis an soumissionnaire.

B -rreau

sou allé
iux sont offerts aux 

rs pourvue des meil- IxOUV-AU MAGASIN
a et Cigares. ditions

soumission et 
renseignements voulus, en s’adres- 
e département, dés et après Lundi, 
courant.

PEINTURE, TAPISSERIE, VITRES 
liT DR DUC Oit AT ION 

Ko. 208, Rue liALHOLSIE, Ottawa

y
ouiNOR, Prop;

lan

A. BOT 
SUSSEX '■
SGV D'EFFETS
ITURES

ep«i
moins, à accepte 
des soumissions.

TF.NtJ par

GEO. PHILBKRTF.V ENNIS,
Secrétaire. Propriétaire

Ministre des Travaux Publics, 
Ottawa. 17 novembre. 1884 M. GEO. PHILBERT, se charge de toute 

Commande que l’on voudra bien lui donner. 
Prix très modérés et ouvrage garanti.

Les marchands de la ville et de la cam
pagne sont pries d’aller lui rendre une 
visite avant d’acheter ni

de carcasses en bot» 
e voitures, fnoyeux. 
larrues etc.’, etc. 
l confection des vei? 
tabiissement*. 
brique'à ordre toutes , 

i et d’hiver,, dernier 
sollicitée au numéro

jJÇX, Ottawa
!>, 3fy«

A. A. ADAM,Nous ace néons réception de la 
Lecture au Foyer, jolie pub ication 
littéraire qui vieut d’être fondée 
à Montréal. Le journal semble 
bien fait, parait une fois la semaine 
et ne coûte que 50 centius par année.

Succès à ce nouveau confrère.

Xparlement ne s’engage pas 
tm ins à accepter ni la pins hante ni i 
des soumissions.

Par ordre.

Le
aucuneAvocat, Procureur, Notaire, Sollici- 

tfir et Collecteur.
Bureau : chez AM. O’VUra & Rem m, 

No. 58, rue 8parka, Ottawa 
M. Adam suivra les Cours çMJi 

rotueltSs de la pYorînce de Québec.

GEO. PHILBERT,
208, BUE VALtfOU81 E.

Il 1lv 1 ’84

P. H. ENNIS,
Secrétaire,

ss et cri» Ministère des Travaux Publics, ï 
Ottawa, 18 qçv, 1884. jI as
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